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Résumé 
 
 
 
L�Outarde canepetiŁre est un oiseau de plaine reprØsentØ en France par deux grandes populations 
distinctes : l�une migratrice se reproduit dans le Centre Ouest de la France, l�autre sØdentaire se 
distribue sur le pourtour mØditerranØen. Cette espŁce est confrontØe à un risque ØlevØ d�extinction 
sur le territoire national. A ce titre, elle a bØnØficiØ d�un premier plan national d�actions couvrant la 
pØriode 2002-2006, lequel a fait l’objet d’un bilan technique et scientifique, validØ par le CNPN en 
octobre 2007.  
 
Ce bilan a soulignØ la situation contrastØe de l�espŁce selon les grands domaines biogØographiques 
qui composent son aire de rØpartition en France mØtropolitaine. L’espŁce est considØrØe comme 
Øteinte dans le domaine continental, dans une situation extrŒmement dØfavorable dans le domaine 
atlantique (populations migratrices) alors qu’elle est en Øtat de conservation favorable dans le 
domaine mØditerranØen. 
 
L’intensification agricole constitue toujours le risque le plus important pour les populations 
migratrices des plaines cultivØes. Toutefois, le dØveloppement d’infrastructures, souvent liØes aux 
transports et à l�urbanisation, ainsi que la construction de parcs Øoliens et photovoltaïques 
deviennent des menaces fortes, tout comme pour les populations mØditerranØennes. Pour ces 
derniŁres, il convient d�ajouter qu�aux pressions dues à l�extension urbaine, s�ajoutent des Øvolutions 
agricoles rØcentes (intensification ou dØprise agricole selon les sites). 
 
75% de l’effectif national d’outardes Øtant dØsormais situØ dans les zones de protection spØciale 
(ZPS) du rØseau Natura 2000, les mesures de gestion qui y sont mises en �uvre constituent un outil 
important de lutte contre le dØclin de l�espŁce. Si le constat est globalement positif à l�issue du 
premier plan national d�actions en faveur de l�Outarde canepetiŁre en ce qui concerne les 
populations non migratrices du Sud de la France, les rØsultats montrent de trŁs fortes disparitØs 
gØographiques et une difficultØ importante à maintenir les derniŁres populations migratrices du 
centre ouest.  
 
Cet Øtat des lieux souligne l�incertitude qui pŁse encore sur l�avenir de l�espŁce et rend nØcessaire la 
poursuite des efforts initiØs et la vigilance sur toutes les mesures qui visent à sa sauvegarde. C�est 
pourquoi un second plan national d�actions en faveur de l�Outarde canepetiŁre portant sur la pØriode 
2011-2015 a ØtØ initiØ par le ministŁre en charge de l�Øcologie. 
 
Ce plan a pour grands objectifs de conservation : 

- Dans les plaines cultivØes, de rØduire le risque d’extinction des populations migratrices du 
domaine atlantique par l�augmentation des effectifs de 2009 de 10% à 20% d�ici 2015 dans 
les ZPS et le maintien des effectifs au niveau de ceux de 2008 en dehors des ZPS, avec 
intØgration de ces zones dans le rØseau Natura 2000. A terme l�objectif est d�Øliminer le 
risque d�extinction, d�enrayer le dØclin et enfin d�amorcer une reconquŒte des espaces oø 
l�espŁce a disparu. 

- Dans les sites mØditerranØens, il s’agit d’accompagner l’accroissement des effectifs et de 
l’aire de rØpartition de l’espŁce dans un contexte de trŁs fort dØveloppement Øconomique et urbain 
des rØgions PACA et Languedoc-Roussillon. Le rØseau des ZPS doit Œtre Øtendu afin que ce 
dØveloppement soit respectueux des sites à outardes. Il s�agit donc de maintenir la dynamique de 
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progression des effectifs dans le rØseau des ZPS et de favoriser la colonisation ou la reconquŒte de 
sites hors ZPS et plus particuliŁrement : 

o De maintenir la population d�outardes en Languedoc-Roussillon, avec un 
accroissement vers l�ouest (Aude, PyrØnØes-Orientales) et d�amorcer une reconquŒte 
des Causses, 

o De garantir la stabilitØ de la population de la Crau par le maintien d�un effectif  de 
600 mâles chanteurs, 

o De maintenir l�effectif des autres noyaux de population provençaux. 
 
Ce plan se dØcline en une stratØgie opØrationnelle à l�ØchØance 2020 qui s’appuie sur sept axes 
directeurs : 

• amØliorer la mise en �uvre de la politique agro-environnementale en veillant à l�adaptation des 
mesures aux besoins de protection de l�espŁce et du cortŁge qui l�accompagne,    

• dØfinir et mettre en �uvre une politique d’acquisition fonciŁre (compensation Øcologique mais 
aussi actions des collectivitØs en collaboration avec les CREN�) doublØe d�une gestion adaptØe, 
notamment sur les sites languedociens mais aussi les ZPS touchØes par des passages 
d’infrastructures, 

• travailler avec les autoritØs militaires et de l’aviation civile pour conserver voire amØliorer les 
conditions d’accueil des outardes sur les aØrodromes, aØroports et camps militaires,  

• continuer l’Ølevage d’outardes avec lâcher d’oiseaux dans les ZPS de plaines du Centre Ouest, ou 
toute zone favorable, tant que le risque d’extinction n’est pas ØliminØ, 

• suivre l’Øvolution des effectifs d’outardes pendant les phases de reproduction, de 
rassemblements postnuptiaux et d�hivernage afin de disposer d’indicateurs fiables de l’Øvolution 
de la population, 

• intervenir dans les projets d’amØnagements (par exemple : urbanisation, crØation de lignes 
Ølectriques, construction d’ouvrages routiers et ferroviaires, dØveloppement de parcs Øoliens, de 
champs photovoltaïques�) afin d’Øviter leur apparition dans les sites frØquentØs par  les 
outardes, ce qui pourrait aggraver la situation de l’espŁce ou rØduire à nØant les efforts consentis 
auparavant,   

• poursuivre les actions de diffusion de l’information, des connaissances sur l’outarde auprŁs des 
citoyens et des dØcideurs. 

 
 
 
 
 
Si le dØclin de l�espŁce n’est pas enrayØ dans les cinq prochaines annØes, il deviendra extrŒmement 
difficile de sauver la population migratrice, malgrØ les efforts engagØs depuis 15 ans pour Øviter son 
extinction. La mise en �uvre de ce nouveau plan national d�actions revŒt donc une importance 
fondamentale pour la conservation de l�Outarde canepetiŁre en France. 
 
 



 

Summary 
 
 
 
The Little Bustard is a bird of plain represented in France by two main populations: one migratory 
which breeds in central western France; the other sedentary which is distributed around the 
Mediterranean. This species faces a high risk of extinction in the national territory. As such, it has 
received a first national action plan covering the period 2002-2006, which has undergone a technical 
review and scientific validated by CNPN in October 2007. This review has highlighted the contrasting 
situation of the species by major biogeographic realms of its range in France. The species is 
considered extinct in the continental domain, in an extremely unfavourable situation in Atlantic 
domain (migratory populations) while its conservation status is favourable in the Mediterranean 
area. 
 Agricultural intensification is still the greatest risk to migratory populations of cultivated plains. 
However, infrastructure development often linked to transport, and construction of wind farms 
become strong threats as well for the Mediterranean populations. Regarding the latter, it should be 
added that unfortunately the lower agricultural pressure does not compensate increasing 
urbanization. 
Given that 75% of the national numbers of Bustards are located in Special Protection Areas (SPAs) 
under Natura 2000, the management measures that are implemented are an important tool to fight 
against the decline of the species. If the report is generally successful at the end of the first national 
action plan for the Little Bustard, in respect of non-migratory populations in southern France, the 
results show very strong geographical disparities and a significant challenge to maintain the 
remaining migratory populations from Midwest.  
This assessment underscores the uncertainty that still hangs over the future of the species and 
requires a continued effort and vigilance about all measures to safeguard it. This is the reason why 
this second national action plan for the Little Bustard, covering the period 2011-2015, was initiated 
by the Ministry in charge of Ecology. 
 
This plan aims: 
 - In the cultivated plains, to reduce the risk of extinction of migratory populations from Atlantic area 
by increasing numbers censused in 2009 of 10 to 20% by 2015in the SPA and maintaining the 2008 
numbers outside SPAs with integration of these areas in the Natura 2000 network. Ultimately, the 
objective is to stop definitively the decline and begin a reconquest of areas where the species has 
disappeared.  
- In the Mediterranean sites, to favour the increase in numbers and range of the species in a context 
of very strong economic and urban development in regions PACA and Languedoc-Roussillon. The 
network of SPAs must be extended to this development to be respectful for bustard sites. It comes to 
maintain the dynamics of growth in numbers in SPAs network and promote colonization or 
reconquest of sites outside SPAs, especially: 
To maintain Bustard population in Languedoc-Roussillon, with an increase westward (Aude, 
PyrØnØes-Orientales) and begin a reconquest of the Causses ; 
To ensure the stability of the Crau population by maintaining 600 singing males ; 
To keep numbers of other Provence nucleus population. 
 
This plan is part of an overall strategy by the year 2020 based on seven key goals :  
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to improve the implementation of agri-environmental policy by ensuring adaptation measures to the 
protection needs of the species;  
to define and implement a policy of purchasing land (ecological compensation but also territorial 
authorities actions in collaboration with the CREN...) coupled with proper management, including 
sites in Languedoc, but also SPA affected by infrastructures ; 
to work with the military and civil aviation to maintain or even improve the conditions for Bustard on 
the airfields, airports and military camps ; 
to continue with the release of breeding bustards in SPAs plains of the Midwest as the extinction risk 
is not reduced;  
to monitor changes in Bustard numbers during the reproductive,  postnuptial and wintering phases in 
order to provide reliable indicators of population change ; 
to intervene in development projects (e.g. urbanization, creation of power lines, construction of 
roads and railways, development of wind farms, solar fields ...) to avoid their occurrence in sites 
hosting the species;  
to keep on disseminating information and knowledge about bustard across a wide audience. 
 
If the decline of the species is not stopped within the next five years, it will become extremely 
difficult to save it, despite efforts over the last 15 years, to prevent its extinction. This new national 
action plan is therefore of particular importance for the conservation of the Little Bustard in France. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

Resumen 
 
 
 

El Sisón, ave qui vive en las llanuras, es representado en Francia por dos poblaciones principales: una 
migratoria que se reproduce en el centro-oeste de Francia, mientras que la otra sedentaria se 
distribuye en todo el perímetro mediterrÆneo. Esta especie se enfrenta a un riesgo alto de extinción 
en el territorio nacional. Como tal, ha recibido un primer plan de acción nacional para el período 
2002-2006, que ha sido objeto de una revisión tØcnica y científica validada por el CNPN en octubre 
de 2007. 

Esta revisión ha puesto de relieve la situación de contraste de la especie por los principales reinos 
biogeogrÆficos que conforman su Ærea de distribución en Francia. La especie se consideraba extinta 
en el Ærea  continental, en un estatuto de conservación muy desfavorable en el AtlÆntico, mientras 
que es favorable en el Ærea mediterrÆnea. 

Intensificación de la agricultura sigue siendo el mayor riesgo para las poblaciones migratorias de las 
llanuras cultivadas. Sin embargo, el desarrollo de infraestructuras, a menudo vinculadas con el 
transporte, y construcción de parques eólicos se convierten en amenazas fuerte, al igual que las 
poblaciones mediterrÆneas. En este œltimo caso, hay que aæadir que menor presión agrícola no 
compensa el aumento de la urbanización. 

75% de la población nacional del Sisón se encuentra en las zonas de protección especial de la red 
Natura2000, medidas de gestión que se aplican son una herramienta importante para luchar contra 
la decadencia de la especie. Si el informe es en general positiva al final del primer plan de acción 
nacional para el sisón comœn, en relación con las poblaciones no migratorias en el Sur de Francia, los 
resultados muestran las disparidades geogrÆficas muy fuertes y un reto importante a mantener las 
poblaciones migratorias restantes del centro-oeste. 

Esta situación pone de relieve la incertidumbre que aœn se cierne sobre el futuro de la especie y 
requiere un esfuerzo continuado y la vigilancia sobre todas las medidas para protegerla. Por tanto, 
este segundo plan de acción nacional para el sisón que abarca el período 2011-2015 fue iniciado por 
el Ministerio en carga de la Ecología. 

Este plan tiene por objeto: 

- En las llanuras cultivadas, reducir el riesgo de extinción de las poblaciones migratorias de la zona 
del AtlÆntico aumentando los efectivos de 2009 del 10 % al 20% de aquí a 2015 en las ZEPA y la 
retención en el nivel de 2008 fuera de las ZEPAS con la integración de estas Æreas en la red Natura 
2000. En œltima instancia, el objetivo es detener definitivamente el descenso y comenzar la 
reconquista de las zonas donde la especie ha desaparecido. 

- En los lugares del MediterrÆneo, acompaæar el aumento del nœmero y la variedad de la especie en 
un contexto de desarrollo económico muy fuerte y la urbanización de las regiones PACA y 
Languedoc-Roussillon. La red de las ZEPAS debe extenderse a este desarrollo sea respetuoso de los 
sitios del Sisón. Por lo tanto, para mantener el impulso del crecimiento de los efectivos de la red de 
ZEPAS y promover la colonización o recuperación de sitios fuera de las ZEPAS en particular:  

� Mantener la población del Sisón en Languedoc-Roussillon, con un aumento hacia el oeste (Aude, 
PyrØnØes-Orientales) y comenzar la reconquista des Causses; 
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� Garantizar la estabilidad de la población de la Crau por mantener un efectivo de 600 machos 
cantandos; 

� Mantener el efectivo de otros centros de población en Provence. 

Este plan forma parte de una estrategia global para el aæo 2020 en torno a siete objetivos clave : 

� mejorar la aplicación de la política agroambiental garantizando las medidas de adaptación a las 
necesidades de protección de la especie; 

� Definir y aplicar una política de adquisición de tierras (de compensación ecológica, acciones de las 
comunidades tambiØn en  colaboración con los CREN...) junto con una gestión adecuada, incluidos los 
lugares en Languedoc, sino tambiØn las ZEPAS afectadas por la infraestructura ; 

� Trabajar con la aviación civil y militar para mantener o incluso mejorar las condiciones de acogida 
de los sisones en los aeródromos, aeropuertos y campos militares; 

� Continuar con el lanzamiento y liberación de sisones en las ZEPAS llanuras del Medio-Oeste como el 
riesgo de extinción no se reduce; 

� vigilar los cambios en los efectivos de sisones durante las fases de reproducción, postnupcial y la 
invernada con el fin de proporcionar indicadores fiables de los cambios demogrÆficos; 

� intervenir en proyectos de desarrollo (por ejemplo, la urbanización, la creación de líneas elØctricas, 
construcción de carreteras y ferrocarriles, el desarrollo de parques eólicos, huertos solares...) para 
evitar su presencia en los sitios frecuentados por la especie; 

� Continuar con las actividades para difundir información y conocimientos sobre el Sisón al nœmero 
mÆs grande. 

 

Si el declive de la especie no se detiene en los próximos cinco aæos, serÆ muy difícil de salvar, a 
pesar de los esfuerzos en los œltimos 15 aæos, para evitar su extinción. Este nuevo plan de acción 
nacional es de importancia particular para la conservación del Sisón comœn en Francia.  
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I. ÉTAT 
DES CONNAISSANCES 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

�. ÉTAT DES CONNAISSANCES 
A) DESCRIPTION GENERALE 
 
 
L�Outarde canepetiŁre est un oiseau d�origine steppique de taille moyenne. La longueur de son corps 
est comprise entre 40 et 45 cm. Son poids varie de 800g à 1kg pour le mâle et de 600 à 900g pour la 
femelle1.  
Les oiseaux des deux sexes ont un plumage sensiblement identique 
(couleur brune avec des nuances ocre, noires et blanches) sauf 
pendant la pØriode de reproduction oø le mâle arbore un plumage 
nuptial. Il se reconnaît alors aisØment à sa coloration contrastØe. Sa 
tŒte prend des reflets gris-bleu et son cou prØsente un collier noir 
entrecoupØ de deux bandes blanches dont l�un forme un anneau 
horizontal assez large marquant la base du cou et l�autre plus fin 
dessine un « V » (cf. photo ci-contre).  
Le chant du mâle est trŁs caractØristique, constituØ par un « prett » 
court et sec Ømis à intervalles rØguliers. Par ailleurs, la primaire P4 
est ØmarginØe chez les mâles, ce qui produit  un sifflement 
caractØristique lorsqu�ils volent1. 
Les mâles immatures, âgØs de moins de deux ans ont un plumage 
quasi-similaire à celui des femelles. 

 
 
 
La femelle est en revanche beaucoup plus discrŁte et arbore 
un plumage mimØtique (cf. photo ci-contre) : le dos, la tŒte 
et le cou sont bruns finement tachetØs de noir et de crŁme.  
Si au sol, l�outarde peut facilement passer inaperçue, elle est 
en revanche aisØment reconnaissable en vol grâce aux 
larges plages blanches de ses ailes et aux sifflements 
caractØristiques Ømis par les rØmiges. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
1 Cramp & Simmons  (1980) 
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B) SYSTEMATIQUE 
 
 

 
                                    EmbranchementEmbranchementEmbranchementEmbranchement : VertØbrØs  

ClasseClasseClasseClasse : Oiseaux 
OrdreOrdreOrdreOrdre : Gruiformes 
FamilleFamilleFamilleFamille    : Otididae 
GenreGenreGenreGenre    : Tetrax 
EspŁceEspŁceEspŁceEspŁce    : Tetrax tetrax  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
L�Outarde canepetiŁre est le seul reprØsentant du genre Tetrax. Ce genre n�est reconnu que depuis 
peu, puisqu�autrefois, elle Øtait associØe à la grande Outarde Otis tarda dans le genre Otis. Cette 
distinction est supportØe par une analyse phylogØnØtique à partir d�un gŁne mitochondrial2,3, qui 
indique que l�Outarde canepetiŁre et la Grande Outarde ne sont pas Øtroitement apparentØes. 
Deux sous-espŁces Øtaient traditionnellement reconnues chez l�Outarde canepetiŁre (Tetrax t. tetrax, 
et T. t. orientalis), mais cette distinction est aujourd�hui discutØe2,3. Cependant, les deux populations 
ne sont pas ou plus connectØes. 
Au sein de la population europØenne, des travaux rØcents, Øgalement basØs sur de l�ADN 
mitochondrial (Cytochrome_b et ND2) indiquent que les populations françaises et espagnoles 
partagent l�essentiel de leur gØnome, mŒme si un ou deux haplotypes caractØristiques de chacune 
des populations existent (Garcia et al., en rØvision). De plus, lors du programme LIFE "Renforcement 
des populations migratrices françaises", une expØrience a montrØ que les oiseaux issus d’�ufs 
prØlevØs en Espagne et lâchØs dans le Centre Ouest de la France n’accomplissaient pas la migration 
vers la PØninsule ibØrique4. 
 
 
 
 

                                                           
2 Pitra  et al. (2002)  
3 Broders et al. (2003) 
4 Villers et al..(2010) 



 

C) STATUT JURIDIQUE 
1) Niveau international 
Protection 
Elle est inscrite à l�annexe II de la Convention de Bernel�annexe II de la Convention de Bernel�annexe II de la Convention de Bernel�annexe II de la Convention de Berne, dont les objectifs sont i) d’instituer une 
protection minimale de la grande majoritØ des espŁces sauvages vØgØtales et animales et de leurs 
habitats en Europe, ii) d’assurer une protection stricte pour les espŁces et les habitats menacØs, en 
particulier les espŁces migratrices, et iii) de renforcer la coopØration des parties contractantes dans le 
domaine de la conservation de la nature. 
 
L’espŁce est classØe comme near-threatened (quasi-menacØe) sur la liste rouge Øtablie par l�UICN 
(http://www.iucn.org/about/work/programmes/species/red_list). 
 
Commerce 
Les Otididae se trouvent en annexes I et II de la  Convention de Washington relative au commerce 
international des espŁces de la faune et de la flore sauvages menacØes d’extinction. L’Outarde 
canepetiŁre est inscrite à l’annexe II qui "liste les espŁces qui, bien que n’Øtant pas nØcessairement 
menacØes actuellement d’extinction, pourraient le devenir si le commerce de leurs spØcimens n’Øtait 
pas Øtroitement contrôlØ." Le commerce international des spØcimens des espŁces inscrites à 
l’Annexe II peut Œtre autorisØ. Quand c’est le cas, un permis d’exportation ou un certificat de 
rØexportation est dØlivrØ. Un permis d’importation n’est pas nØcessaire. Les autoritØs chargØes de 
dØlivrer les permis et les certificats ne doivent le faire que si certaines conditions sont remplies mais 
surtout si elles ont l’assurance que le commerce ne nuira pas à la survie de l’espŁce dans la 
nature (cf. Article IV de la Convention). 
 

2) Niveau européen 
La Directive du 30 novembre 2009Directive du 30 novembre 2009Directive du 30 novembre 2009Directive du 30 novembre 2009 concernant la conservation des oiseaux sauvages 
(n°2009/147/CE, modifiant la version de 1979) assure une protection de l’Outarde canepetiŁre sur le 
territoire de tous les pays de la communautØ europØenne. Elle y est inscrite à l’annexe 1l’annexe 1l’annexe 1l’annexe 1, laquelle 
comprend    les espŁces devant bØnØficier de mesures de conservation spØciales de leurs habitats afin 
d’assurer leur survie et leur reproduction. Elle bØnØficie Øgalement d�un plan de restauration 
europØen fixant les grands objectifs de conservation par pays.  
 
Cf. site internet : 
http://ec.europa.eu/environment/nature/conservation/wildbirds/action_plans/docs/tetrax_tetrax.
pdf 
 
L’espŁce est classØe comme vulnØrable en Europe5. L�essentiel des effectifs est aujourd�hui en 
Espagne, ou elle est classØe comme « VulnØrable »6. 
 

3) Niveau national 
L�Outarde canepetiŁre est protØgØe en France en application des articles L-411.1 et L-411.2 du code 
de l�environnement par l�arrŒtØ du 29 octobre 2009 fixant la liste des oiseaux protØgØs sur 
l’ensemble du territoire et les modalitØs de leur protection. Cet arrŒtØ instaure un rØgime de 
protection à la fois des oiseaux, des �ufs et des nids mais Øgalement des aires de repos et des sites 
de reproduction de l�espŁce. Il instaure Øgalement l�interdiction  de « perturbation intentionnelle des 
                                                           
5 BirdLife International (2004) 
6 Garcia de la Morena et al. (2004) 
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oiseaux, notamment pendant la pØriode de reproduction et de dØpendance, pour autant que la 
perturbation remette en cause le bon accomplissement des cycles biologiques de l�espŁce 
considØrØe ». 
Par ailleurs, l’ArrŒtØ MinistØriel du 9 juillet 1999 protŁge les habitats d�une trentaine d�espŁces dont 
l�Outarde. 
L�Outarde canepetiŁre est protØgØe en France depuis 1972 (arrŒtØ ministØriel du 24 janvier 1972). Le 
rØgime juridique applicable Øtait celui de la loi du 10 juillet 1976 (la liste des oiseaux protØgØs a ØtØ 
fixØe par arrŒtØ du 17 avril 1981). 
 

D) BIOLOGIE DE L'ESPECE 
Des donnØes trŁs gØnØrales sur la biologie de l’Outarde canepetiŁre sont disponibles dans Cramp et 
Simmons (1980) et Boutin & MØtais (1994). Les connaissances sur la biologie de l’espŁce se sont 
accrues grâce aux travaux conduits par le CEBC-CNRS dans le cadre de son programme d�Øtudes sur 
les oiseaux de plaine, et grâce aux deux programmes LIFE Nature 1997-2001 et 2004-2009. Depuis 
2002, de nombreuses publications ont ØtØ rØalisØes à la suite des recherches menØes sur l’Outarde 
canepetiŁre (cf. Bibliographie). On peut aujourd�hui considØrer que la biologie de l�espŁce est trŁs 
bien connue, aussi bien en France qu�en Espagne et au Portugal. 
 
 

1) Sélection de l’habitat  
a) En période de reproduction 
Les outardes mâles et  femelles rØpondent à  des contraintes Øcologiques diffØrentes, parfois mŒme 
opposØes, caractØrisant leur habitat. Ceci est dß principalement au systŁme de reproduction de 
l�espŁce, qui repose sur un systŁme d�appariement de type « lek ØclatØ »,  dans lequel les mâles 
dØfendent des territoires contigus. 
 
Les femelles visitent les leks uniquement à des fins de copulation, puisqu�elles assureront ensuite à 
elles seules l�incubation puis l�Ølevage des jeunes. L�habitat des femelles doit rØpondre à des 
exigences liØes à la dissimulation des nids et à l�Ølevage des poussins. Les couverts de prØdilection 
apportent donc à la fois protection et disponibilitØs alimentaires ØlevØes, notamment en insectes.  
Du point de vue des mâles, il s�agit d�attirer le plus de femelles possible grâce à des parades 
exubØrantes, tout en Øcartant les mâles rivaux. Les couverts sØlectionnØs par les mâles prØsentent 
par consØquent une faible hauteur de vØgØtation. 
Ces contraintes opposØes sont plus manifestes dans les plaines cultivØes, dans lesquelles les mâles 
sØlectionnent typiquement les cultures rases (labours, semis, chemins, maraîchage, vigne arrachØe) 
pendant les parades (typiquement, tôt le matin et tard le soir), alors que les femelles recherchent 
les couverts de types prairiaux, plus hauts, et riches en insectes.  
 
Ces diffØrentes exigences quant aux couverts Øvoluent cependant au cours de la saison, non 
seulement en raison des besoins des oiseaux qui changent graduellement, mais aussi parce que 
l�assolement Øvolue (croissance des cultures, rØcoltes, �). Il en rØsulte qu�en milieu agricole, Il en rØsulte qu�en milieu agricole, Il en rØsulte qu�en milieu agricole, Il en rØsulte qu�en milieu agricole, 
l�habitat optimal se compose d�un assolement variØ intØgrant la prØsence de couverts herbeux l�habitat optimal se compose d�un assolement variØ intØgrant la prØsence de couverts herbeux l�habitat optimal se compose d�un assolement variØ intØgrant la prØsence de couverts herbeux l�habitat optimal se compose d�un assolement variØ intØgrant la prØsence de couverts herbeux 
temporaires ou permanents, oø les parcelles sontemporaires ou permanents, oø les parcelles sontemporaires ou permanents, oø les parcelles sontemporaires ou permanents, oø les parcelles sont agencØes en mosaïquet agencØes en mosaïquet agencØes en mosaïquet agencØes en mosaïque.  
En milieu steppique (e.g. Crau), cette hØtØrogØnØitØ est Øgalement recherchØe, par exemple à 
travers un habitat prØfØrentiel constituØ de parcours d�Ølevage et de milieux cultivØs de maniŁre 
extensive. L�hØtØrogØnØitØ intrinsŁque des habitats pastoraux en Crau semble suffisante pour couvrir 
les besoins des deux sexes quel que soit le type de  formation vØgØtale frØquentØe (e.g. coussoul, 
friches et herbes de printemps composØes de cultures annuelles de vesce-avoine, sainfoin).  
En PØninsule ibØrique, les plus fortes densitØs d’outardes canepetiŁres se rencontrent dans les zones 

�



 

agricoles dont l’assolement est doté d’une forte 
proportion de jachères pluriannuelles non pâturées et 
de plantation de légumineuses (Martinez 1994, 
Moreira & Leitao 1996, Campos & Lopez 1996, 
Moreira 1999). Les densités de mâles chanteurs y 
sont dépendantes du degré d’intensification de 
l’agriculture, de la taille des parcelles favorables, de 
la fertilité du sol et du régime des précipitations7,8.  
 
b) En période hivernale 
Populations sédentaires 
En Crau, les habitats d’alimentation utilisés 
préférentiellement changent au cours de l’hiver au 

gré de la pousse des cultures. Dans l’ordre chronologique d’utilisation, citons : les prairies de fauche, 
le colza, la vesce ou les luzernes, puis les prairies à nouveau9. 
En Languedoc-Roussillon, les couverts utilisés sont différents selon les sites d'hivernage10 : prairies 
pâturées, cultures de colza et luzernières, prairies de fauche, friches. 
 
Populations migratrices 
Les populations migratrices du Centre Ouest hivernent en Espagne et au Portugal11. En Espagne, en 
Castilla Léon et en Castilla la Mancha, les habitats connus sont les jachères et les luzernières (LIFE 
2005-2009).  
D’une manière anecdotique, certains individus de la population migratrice passent parfois l'hiver en 
France le long de la façade atlantique11. Dans ce cas, ils se rencontrent fréquemment dans les 
champs de colza. 
 

2) Reproduction 
La ponte contient le plus souvent trois œufs, parfois quatre, exceptionnellement cinq, pondus à un 
ou deux jours d’intervalle. Les œufs sont vert olive, parfois tachetés (cf. photo ci-contre). Leur 
coloration est assez peu cryptique dans l’ensemble, mais la femelle camoufle souvent son nid dans 
la végétation en l’établissant au pied d’une touffe.  
Au cours du programme LIFE 2005-2009, 113 nichées ont été trouvées sur les ZPS de Charente, 
Charente-Maritime et Vienne. 74% des pontes ont été localisées dans des couverts dominés par les 
graminées contre seulement 26% dans des couverts contenant majoritairement des légumineuses12.  
Cependant, ces proportions peuvent fortement varier d’un site à l’autre ou selon les années : par 
exemple dans le Sud des Deux-Sèvres en 200113, les 11 nids découverts se situaient dans des 
luzernes, alors que cette culture abritait moins de 50% des nids les trois années précédentes sur ce 
même site. En ce qui concerne l’âge des couverts, en milieu céréalier, les femelles sélectionnent 
fortement les couverts pérennes (âgés de plus d’un an) et, semble-t-il, plus particulièrement les 
parcelles de petite taille (environ 3 ha). Une étude en cours en Poitou-Charentes14 montre que la 
suppression de la jachère obligatoire dans le cadre de la Politique Agricole Commune et 
l’augmentation du cours du blé ont conduit à une diminution importante des surfaces enherbées 

                                                           
7 Delgado & Moreira (2010)  
8 Faria & Rabaça (2004) 
9 Wolff (2001) 
10 Méridionalis (2009) 
11 Villers et al. (2010)  
12 Données LIFE « Renforcement », non publiées. 
13 Données CEBC-CNRS 
14 Attié & Dalloyau (2010) 
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